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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 23/06/2015         4932,37
DOW JONES 23/06/2015        18015,95

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1345                     1USD = 578, 190 1 USD 613,952                                                           
1,3879                     1CAD = 472,626 1 CAD             497,104
139,8000                 1JPY  = 4,692 100 JPY 487,923
0,7169                     1GBP = 914,991 1 GBP 952,741
1,0435                     1CHF = 628,612 100 CHF 65777,07
13,7910                   1ZAR = 47,564 100 ZAR 4946,09
10,9391                   1MAD =                           59,964 1MAD              62,36
7,0446                     1CNY = 93,115 1CNY 95,15
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
23-juin. 63,17

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 23/06/2015

L'AGENCE nationale des in‐frastructures numériqueset des fréquences (Aninf) asigné, hier matin, au siègede l'agence, sis à l'immeu‐ble de la direction de laSolde, un partenariat stra‐tégique avec la sociétérusse Kaspersky, spéciali‐sée dans la sécurité dessystèmes d'information.L'acte de naissance de cepartenariat a été paraphépar Alex‐Bernard BongoOndimba, directeur géné‐ral de l'Aninf, et VeniaminLevtsov, vice‐président deKaspersky, sous le regardde Dmitry Kourakov, am‐bassadeur de la Fédérationde Russie au Gabon.« Vecteur du développe-
ment numérique au Gabon,
l'Aninf a fait de la sécurité
des systèmes d'information

La sécurité des systèmes d'information  en ligne de mire 
Signature d'un protocole d'accord entre l'ANINF et Kaspersky 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

de l'administration gabo-
naise son cheval de bataille
(...).  La sécurité des sys-
tèmes d'information étant
aujourd'hui une question
fondamentale pour tous les
États, notre Agence, tou-
jours à la recherche de la
performance par la diversi-
!ication des partenariats pu-
blics-privés dans les
domaines des technologies
de l'information et de la
communication, la conduite
est à se rapprocher des lea-

ders mondiaux du secteur de
l'informatique et de la sécu-
rité, à l'instar de Microsoft
et Kaspersky. Aujourd'hui
donc, nous nous réjouissons
de cet accord avec le nu-
méro 1 mondial de la sécu-
rité informatique», adéclaré Alex‐BernardBongo Ondimba. Ce protocole d'accordprend en compte la mise enoeuvre au Gabon d'un cen‐tre de compétence Kas‐persky, à vocation

sous‐régionale, qui aurapour mission de veiller, dé‐tecter, d'analyser et decontrecarrer les cyber at‐taques. Ce partenariatprend également encompte le transfert descompétences dans les do‐maines de la sécurité in‐dustrielle et de lacybercriminalité. Veniamin Levtsov, vice‐président de Kaspersky,s'est, à son tour, réjoui decet accord qui permettra au

Gabon de faire face à n'im‐porte quelle attaque cyber‐nétique, tout en sécurisantses données informatiques,au niveau du secteur publicet privé. Des ingénieurs ga‐bonais seront formés à ceteffet. A l'issue de la signature dece protocole, les deux par‐ties ont été reçues par Pa‐côme Moubelet‐Boubeya,ministre de l'Enseignementsupérieur et de la Re‐cherche scienti"ique. Le

L'Aninf, représentée par son DG Alex-Bernard Bongo
Ondimba (à gauche) et le vice-président de Kas-
persky, Veniamin Levtsov entérinant le partenariat.

Ph
ot

o 
: W

.N
.

Le vice-président de Kaspersky s'est entretenu avec
le ministre de l'Enseignement supérieur, Pacôme

Moubelet-Boubeya.
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clou de l’événement a étéla visite de la Zone écono‐mique spéciale de Nkok. Là‐bas, le vice‐président deKaspersky s'est dit impres‐sionné par l’immense com‐plexe que constitue ce sitepour l'économie gabo‐naise. Il s'est dit disposé àétudier toutes proposi‐tions visant à installer sonentreprise dans la zone.Depuis 2010, avec l'appuide partenaires étrangers,notre pays investit massi‐vement dans les infrastruc‐tures de connectivité derang mondial en "ibre op‐tique, a"in de développerl'accès à internet hautdébit sur l'ensemble duterritoire national. Cepen‐dant, comme toute infra‐structure numérique,celle‐ci doit être sécuriséeet "iable. D'où la signaturede cet accord qui vise à ga‐rantir l'intégrité de toutesles données qui y transi‐tent.

Ces assises ont regroupé à
Libreville, les acteurs des
secteurs public et privé au-
tour des questions portant
sur le bilan des cinq der-
nières années, et les initia-
tives de diversification de
l'économie gabonaise à
court, moyen et long
termes.

ENmarge de la célébrationdu 5e anniversaire de soninstallation au Gabon, lecabinet d’intelligence éco‐nomique Oxford businessGroup a organisé, lundidernier, au complexeMayena, une conférence‐débat sur le thème "Gabon
: sur le chemin de la diversi-
!ication économique".Rétrospective, bilan des in‐vestissements et de l'acti‐vité économique sur lescinq dernières années;analyse des potentialitésde la diversi"ication écono‐mique et présentation des

initiatives à court, moyenet long termes, en vue demieux exploiter la crois‐sance et le développementdu Gabon, ont été, entreautres, les points abordés.Le ministre de l’Économie,de la Promotion des inves‐tissements et de la Pros‐pective, Régis Immongault,a saisi l'opportunité pourprésenter les principalesévolutions de l'économiedepuis 2010, d'une part, et,d'autre part, les perspec‐tives. « Au titre des ré-
formes, nous avons, dans un
premier temps, l'améliora-

tion du cadre des affaires
qui a porté notamment sur
la modernisation du cadre
juridique et la prise des dé-
cisions stratégiques ver-
tueuses..., des efforts ont été
réalisés en matière d'acqui-
sition des équipements col‐lectifs, plus de Km de routes
bitumés au cours de ces
cinq dernières années», a‐t‐il af"irmé. Des avancées positives quise justi"ient, selon lui, parune croissance moyennede 6% depuis 2010, contreseulement 3% quelquesannées auparavant. Toute‐

fois, a‐t‐il relevé, « les ré-
formes ont certes desserré
certaines contraintes qui
pesaient sur la croissance,
mais le constat est aussi que
cette croissance n'est pas
encore assez inclusive. D'où
la nécessité de poursuivre
les réformes menées depuis
cinq ans, d’accélérer leur
rythme de mise en œuvre,
a!in de pouvoir libérer d'au-
tres leviers, surtout dans un
contexte de crise pétro-
lière». Un panorama positif sou‐tenu par le directeur édito‐rial Afrique Oxford

business Group, RobertTashima, a décliné desperspectives optimistes del'économie « de ce petit
pays qui, cependant, est
riche en potentialités». Il aillustré ses propos par unexposé de quelques élé‐ments du rapport 2014(The Report: Gabon 2014),qui présente un panoramadétaillé de chaque secteurde l'économie nationale,tout en mettant l'accentsur les progrès du pays entermes de diversi"icationéconomique.

Nécessité de diversifier pour libérer d'autres leviers 
Conférence Oxford business Group sur l'économie gabonaise

AJT
Libreville/Gabon

La président de la CPG, Madeleine Berre, lors des échanges.
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Le ministre de l'Economie, Régis Immongault et son collègue de l'Agriculture, Luc
Oyoubi étaient présents.
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